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Traqueur d'images, Raymond Depardon a toujours 
pris en charge la direction photo de ses propres 
films. Regard pénétrant de celui qui sait trouver 
la juste distance avec son sujet. 
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La d i r e c t i o n p h o t o 

j A p r è s notre dossier (n° 60) 

consacré à la bande-son, u n 

prolongement sur la direction photo 

s'Imposait. Si la direction photo apparaît 

de pr ime abord comme l'élément le plus 

tangible de cet objet pluriel qu'est le 

cinéma, elle est néanmoins foncièrement 

mystérieuse et insaisissable lorsqu'il 

s'agit de définir l'origine de la 

composit ion d 'une lumière ou d'un 

cadre. Matérialisation de l'invisible, la 

photographie au cinéma est ce pr isme à 

travers lequel une vision du monde 

p ropre à un cinéaste nous est donnée à 

voir. 

Dans notre constante préoccupation 

quant à l'avenir du cinéma, nous avons 

toujours envisagé la dimension formelle 

des films comme un des signes 

indéniables de son état de santé. Bien que 

le cinéma soit un art "visuel", dans 

l'évaluation que beaucoup en font, 

l 'histoire se voit devenir souvent et 

paradoxalement primordiale au 

détriment de l'image. La force d'un bon 

cinéaste demeure pourtant, au-delà d 'un 

talent de conteur, de s'allier la présence 

de celui qui saura rendre la texture 

particulière d 'un univers personnel , 

unique, sans quoi toutes les images se 

ressembleraient. Ainsi, nous avons choisi 

d ' interroger ceux dont le métier est de 

donner naissance à ces images et de 

permet t re à ce qui n'est à l 'origine que 

pur fantasme de se concrétiser. 

Or, notre perplexité devant des 

images qui, au Québec, ont t rop souvent 

tendance à s 'uniformiser nous a poussés 

à quest ionner les directeurs photo sur 

leur métier, non pas individuellement, 

mais plutôt en les confrontant dans un 

débat permettant de remonter en amont 

du problème. Également, deux 

rencontres: une avec Caroline 

Champetier, jeune chef opérateur 

française qui apparaît comme une des 

plus talentueuses de sa génération, ainsi 

qu'avec Henri Alekan, un des vieux 

routiers du métier qui a créé la lumière 

de quelques-unes des réalisations 

majeures du cinéma classique à 

aujourd'hui. Leurs p ropos nous 

permettent ainsi de mieux sonder les 

rapports qui lient d 'une part le directeur 

photo au réalisateur, et d'autre part au 

réel sur lequel il doit intervenir. Vient 

compléter cette réflexion, un texte se 

penchant sur certains des aspects du 

travail sur le cadre dans le cinéma de 

Martin Scorsese. • 
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